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Un siècle de trahison de la social-démocratie,  

Un siècle de combat pour la révolution et le communisme. 
 

 
 

Déclaration commune 
 
Réunis lors du colloque tenu à Paris le 14 décembre 2013, à l’initiative de l’URCF les 
partis communistes et ouvriers soussignés ont tenu à faire la déclaration suivante : 
 
Le monde capitaliste est confronté à une crise profonde qui apporte la pauvreté, des tourmentes, 
la misère et le chômage à la classe ouvrière et aux couches populaires, afin que la rentabilité du 
capital soit renforcée. Cette crise, quelle que soit la manière dont elle se manifeste, traduit la 
contradiction entre la socialisation de plus en plus large et intense de la production et le caractère 
privé de l’appropriation des richesses créées et des moyens de production et d’échange. Elle est 
marquée par la tendance à la baisse du taux de profit et causée par la suraccumulation des 
capitaux. C’est une crise du stade suprême du capitalisme, de l’impérialisme, exprimant son 
caractère historiquement dépassé.  
 
Pour tenter de faire face à leur crise, les monopoles et l’oligarchie financière dans chaque pays et 
au niveau d’unions inter-étatiques impérialistes, comme l’Union Européenne, mènent une 
politique profondément réactionnaire visant à annuler les conquêtes sociales acquises depuis un 
siècle par le mouvement ouvrier, et l’action d’avant-garde des communistes, notamment à la suite 
de la victoire de l’Union Soviétique contre le nazisme-fascisme. La réussite temporaire de la 
contre-révolution en URSS et dans les autres pays socialistes est une des données de l’offensive 
anti populaire des monopoles internationaux et de la bourgeoisie.  
 
Dans le même temps, les contradictions intra-impérialistes s’exacerbent pour le contrôle des 
sources de matières premières, des marchés, de la main d’œuvre bon marché. La course aux 
armements se poursuit de plus belle. Les interventions militaires et les ingérences se multiplient 
contre tout peuple qui ne se plie pas aux injonctions des puissances impérialistes dominantes, 
comme cela s’est produit en Libye et comme cela se produit en Syrie. Nos partis condamnent en 
particulier les plans impérialistes et les opérations de guerre de l’impérialisme français. Dans la 
lutte pour le repartage du monde, de nouvelles forces capitalistes émergeantes prennent partie 
dans ces antagonismes, revendiquant leur part du gâteau. Depuis un siècle, l’alternance entre la 
paix avec un pistolet sur la tempe et les guerres impérialistes pèse sur les peuples, et les 
communistes doivent mobiliser la classe ouvrière et les masses populaires contre une nouvelle 
guerre plus généralisée. Il est nécessaire de lutter résolument pour le désengagement de nos pays 
de l’OTAN, ainsi que pour  la dissolution de cette machine de guerre du Capital. 
 
Dans ces conditions, l’alternative qui se présente, la seule, c’est la révolution socialiste permettant 
la construction d’une société socialiste-communiste. La question, c’est le murissement des 
conditions subjectives de cette nécessité ; c’est le rôle des partis communistes et ouvriers d’y 
contribuer en construisant des liens solides avec la classe ouvrière, en renforçant la conscience de 
la classe révolutionnaire du prolétariat. En particulier, il est nécessaire de rendre clair aux yeux des 
masses le rôle joué par la social-démocratie comme courant politique de la bourgeoisie dans les 
rangs des travailleurs, social-démocratie qui doit être combattue comme un ennemi du 
prolétariat ! De la même manière doivent être dénoncées, car elles font partie du courant social-
démocrate, les tentatives de semer des illusions dans les masses sous couvert de propositions 
« d’alternative de gauche », qui, derrière la phraséologie, masquent l’acceptation de la propriété 



des moyens de production et d’échange, de la dictature de la bourgeoisie. Les partis signataires 
dévoilent le rôle des partis du type Front de Gauche, Gauche Unie, Syriza, ainsi que le parti créé 
sur la base des critères de l’UE, le Parti de la Gauche européenne…, qui sont porteurs de ces 
illusions et participent au consensus recherché par le Capital autour de l’Union Européenne. 
L’Union européenne est une union inter-étatique du Capital pour favoriser l’exploitation et 
renforcer la domination des monopoles. Il faut donc lutter contre l’UE, les peuples devant garder 
le choix de s’en désengager.  
 
Le Mouvement Communiste International peut se regrouper et se renforcer, s’il mène une 
confrontation idéologique et politique constante contre l’opportunisme et le révisionnisme. La 
création de l’Initiative des Partis communistes et ouvriers d’Europe, le 1er octobre 2013, est un 
pas en avant historique dans cette direction. 
 
Nos partis expriment leur soutien et solidarité aux luttes ouvrières et populaires dans toute 
l’Europe, ils font tout leur possible pour le développement et le soutien des luttes de la classe 
ouvrière dans leurs pays, pour leur orientation révolutionnaire contre les monopoles et le 
capitalisme. 
 
Nous réaffirmons aussi notre solidarité avec les 4 patriotes cubains emprisonnés aux Etats-Unis.  
 
Vive l’Internationalisme prolétarien, vive le marxisme-léninisme ! 
 
Parti Algérien pour la Démocratie et le Socialisme 
Parti Communiste des Peuples d’Espagne 
Communiste Gauche populaire / Parti Communiste (Italie) 
Parti Communiste de Grèce 
Parti Communiste Ouvrier de Russie 
Union communiste d’Ukraine 
Union des Révolutionnaires - Communistes de France 

 
 


